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Chers lecteurs et lectrices de « L’écho de nos clochers » 
 

La revue de notre Unité Pastorale Marcimont refondée vous est proposée chaque mois. 

Elle est le reflet de toutes les activités au sein de notre Unité Pastorale. Elle ne PEUT PAS 

être l’affaire de quelques-uns mais celle de TOUTE NOTRE COMMUNAUTE… 

Nous faisons donc appel à votre collaboration constante, « active et créatrice ». Envoyez vos 

informations, vos réflexions, vos témoignages, l’écho de tous vos événements…par mail via 

centrepastoral.marcimont@outlook.be (police Arial 12 si possible) ou par courrier au 

secrétariat de l’UP. 
 

Il faut que cette revue soit vivante, animée de bienveillance et de respect des différences. 

Attention : Chaque intervenant est responsable de l’article qu’il publie. 

 

Vos informations et articles pour le prochain numéro,  

doivent nous parvenir au plus tard le mercredi 17 septembre 2025. 

 
 
  
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

       

 
 
 

Unité Pastorale Refondée Marcimont 
       

Editeur responsable           Infos et renseignements   

Abbé Louis Wetshokonda            Secrétariat de l’Unité Pastorale 

60, rue de l’Eglise – M/s/M           34, rue de l’Ange – Marcinelle                       

 0488/795.031    0494/345.457 ou 0470/101.194 

louiswetshokonda@gmail.com  centrepastoral.marcimont@outlook.be 

       Accueil sur rendez-vous uniquement. 

Copy Saint Pierre – Gilly 
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    Une rentrée riche de promesses

 

Après un été riche d’expériences spirituelles et 

humaines, nous nous apprêtons à célébrer 

notre rentrée pastorale ce 21 septembre, à 11h 

dans l’église saint Martin de Marcinelle centre. 

Au cours de cette célébration, seront présentés 

et envoyés en mission la nouvelle équipe d’ani-

mation pastorale et le nouveau conseil pastoral. 

Mais, avec ces équipes et à travers elles, c’est 

toute la communauté chrétienne qui est appelée 

et envoyée en mission pour témoigner de l’es-

pérance qui est en nous (1P 3,15)  

Bien avant les vacances d’été, le conseil pasto-

ral a prié et travaillé à l’élaboration de nouvelles 

orientations pastorales, c’est-à-dire à la ma-

nière dont nous pouvons répondre concrète-

ment aujourd’hui à ce que le Christ et notre so-

ciété attendent de nous. Un carnet a été réalisé 

pour présenter le fruit de ce travail, et c’est en-

semble que nous essayerons de mettre en pra-

tique ces orientations. 

Le calme de l’été a également été très riche 

pour la méditation et les découvertes. Chacun 

peut en témoigner. Même ce qui nous a semblé 

banal ou nous a secoués pourrait, et même de-

vrait, nous faire grandir dans la foi et l’espé-

rance. Parmi ces expériences, je vais évoquer 

celle du pèlerinage en unité pastorale avec 

notre diocèse à Lourdes.  

Avant le départ, nous avons invité ceux qui le 

souhaitaient à nous donner leurs intentions de 

prière pour les confier à la Vierge Marie et à 

sainte Bernadette à la grotte de Massabielle, et 

nous avons reçu un grand nombre d’intentions. 

Ceux qui sont restés nous ont également portés 

dans leur prière. Merci pour ces marques de 

confiance et de communion ! Deux de ceux qui 

étaient inscrits n’ont pas pu faire le voyage pour  

 

 

 

 

 

des raisons de santé, mais ils nous ont accom-

pagnés dans notre cœur durant tout le pèleri-

nage. 

Des expériences de Lourdes ! Le temps me 

manque pour les évoquer. Un train-aller qui ar-

rive avec trois heures de retard nous donnant 

au passage une leçon de patience et de persé-

vérance ; des moments de rencontre et de 

prière avec les chrétiens du monde entier ainsi 

que de grandes foules avançant au même pas 

qui nous plongent dans la communion de toute 

l’Eglise, la marche sur les pas de Bernadette, 

l’adoration du Saint Sacrement, la procession 

mariale, la messe ou le chapelet à la grotte ; 

tout donnait à vivre une profonde expérience 

spirituelle de communion en Dieu, avec les 

saints et avec nos frères chrétiens surtout les 

plus fragiles. Oui, on ne peut pas faire un pèle-

rinage à Lourdes, et même ailleurs, sans être 

touché, marqué. 

Riches de toutes nos expériences et de la grâce 

du Seigneur, voici venu pour nous le temps du 

témoignage. Comme le disait l’apôtre Paul à 

son fils spirituel et compagnon de route Timo-

thée : « N’aie donc pas honte de rendre té-

moignage à notre Seigneur, et n’aie pas honte 

de moi, qui suis son prisonnier ; mais, avec la 

force de Dieu, prends ta part des souf-

frances liées à l’annonce de l’Évangile » 

(2Tm 1,8). Puissions-nous, chacun/e, accepter 

d’être témoin et missionnaire du Christ. N’hési-

tez pas à proposer vos services à votre paroisse 

en témoignage de votre espérance et de votre 

foi. Votre paroisse a besoin de vous. Puisse le 

Christ nous donner plus d’enthousiasme et 

de zèle à le servir !  

            

 Abbé Louis Wetshokonda              3 



 

 

 

Lorsque vous ferez ceci, faites-le en mémoire de moi ! 

 
''Avant la fête de la Pâque, sachant que l'heure était venue pour lui de passer de ce monde à 
son Père, Jésus, ayant aimé les siens qui étaient dans le monde, les aima jusqu'au bout. 
 
Au cours du repas...il se lève de table, dépose son vêtement, et prend un linge qu'il se noue 
à la ceinture ; puis il verse de l'eau dans un bassin. Alors, il se mit à laver les pieds des 
disciples et à les essuyer avec le linge qu'il avait à la ceinture.'' (Jean 13 1-3) 
 
''...ayant pris du pain et rendu grâce, il le rompit et le leur donna en disant : ceci est mon 
corps, donné pour vous. Faites cela en mémoire de moi. 
Et pour la coupe...il fit de même en disant : Cette coupe est la nouvelle Alliance en mon 
sang répandu pour vous.'' (Luc 22 4-5). 
 
Voici, en résumé, l'héritage eucharistique que nous avons reçu et continuons à recevoir de 
Jésus. Bien sûr, pour que cela soit complet, il est intéressant de replacer ceci dans son 
contexte, c'est-à-dire, tout l'Evangile ( et même davantage diront les spécialistes). 
 
En tous les cas, chaque fois que nous nous rassemblons le dimanche, ou autres jours 
à son invitation, pour «faire cela en mémoire de Lui'', voilà ce que nous pouvons entendre, 
du moins en partie. Et nous refaisons ce qu'il a demandé, nous communions. 
De quel respect ne devons-nous pas entourer l'Eucharistie, pendant la célébration, 
lorsque nous nous arrêtons pour prier devant le tabernacle ( réserve du pain consacré, 
en premier lieu pour porter aux malades et aux mourants ), ou lorsque nous participons 
à des moments d'adoration. 
 
Mais attention, réfléchissons à ce grand don de Jésus. Et premièrement, rappelons-nous 
toujours qu'au cours de ce repas, juste avant sa mort sur la croix, Jésus s'est agenouillé 
devant les disciples pour leur laver les pieds. 
 
Puis il a donné le pain et le vin, désormais, signes de sa vie donnée pour tous. 
''Faites ceci en mémoire de moi''. 
 
Participer à l'Eucharistie, y communier, adorer le Saint Sacrement, c'est se mettre 
résolument à la suite de Jésus, en nous agenouillant devant nos frères et sœurs pour leur 
laver les pieds (on le rappelle solennellement le jeudi-saint !), c'est-à-dire les servir avec 
amour et humilité. C'est accepter à notre tour de donner notre vie avec le Christ. (Il n'y a pas 
qu'en mourant que l'on donne sa vie, bien que cela puisse arriver. Pensons aux chrétiens 
persécutés). 
 
Alors, lorsque nous allons à la messe, lorsque nous y communions, lorsque nous vénérons 
l'Eucharistie dans l'adoration, rappelons-nous ces extraits de la passion du Christ. 
 
Notre piété eucharistique est empreinte de notre culture, de nos traditions, bien sûr et 
c'est très bien. Mais ne la réduisons pas à une petite dévotion personnelle. 
Communions debout, à genoux, sur la langue ou dans la main, (sans négliger la communion 
au sang du Christ quand il nous est présenté), prions devant un petit 
ostensoir modeste ou rutilant, mais n'oublions pas que ce que nous faisons, c'est 
en mémoire du Seigneur. 
 
4                                                    T. MOREAU 
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Jeudi 4 septembre 15 :00  Résidence Notre Foyer 
Messe 

Vendredi 5 septembre 15 :00 
à 

16 :00 

 Eglise saint Martin Marcinelle Centre 
Prière pour la paix  

Chapelet suivi de l’Adoration 

6 septembre 17 :30 
18 :00 

 Eglise du Sacré-Cœur Marcinelle XII 
Eglise ND des VII Douleurs Marcinelle 

Villette  
23ème DIMANCHE ORDINAIRE 

Dimanche 7 septembre    Excursion paroissiale 
La Louvière – Le Roeulx  

Dimanche 7 septembre 11 :00  Eglise Saint-Martin Marcinelle Centre 
23ème DIMANCHE ORDINAIRE 

Dimanche 7 septembre   Eglise Saint-Louis Marcinelle Haies 
Eglise de la conversion de Saint-Paul  

Mont-sur-Marchienne 
Eglise du Sacré-Cœur   M/s/M 

ATTENTION / PAS DE MESSES 

Jeudi 11 septembre 15 :00  Résidence Notre Foyer 
Messe 

Vendredi 12 septembre 15 :00 
à 

16 :00 

 Eglise saint Martin Marcinelle Centre 
Prière pour la paix  

Chapelet suivi de l’Adoration 

13 -14 septembre   LA CROIX GLORIEUSE 

Jeudi 18 septembre 15 :00  Résidence Notre Foyer 
Messe 

Vendredi 19 septembre 15 :00 
à 

16 :00 

 Eglise saint Martin Marcinelle Centre 
Prière pour la paix  

Chapelet suivi de l’Adoration 

21 septembre 11 :00 UPR Eglise saint Martin Marcinelle Centre 
25ème DIMANCHE ORDINAIRE 

Messe de rentrée pastorale 

Mardi 23 septembre 15 :00  Résidence ARCADIE 
Messe 

Jeudi 25 septembre 15 :00  Maison de repos     SART ST NICOLAS 
Messe 

Jeudi 25 septembre 15 :00  Résidence Notre Foyer 
Messe 

Vendredi 26 septembre 15 :00 
à 

16 :00 

 Eglise saint Martin Marcinelle Centre 
Prière pour la paix  

Chapelet suivi de l’Adoration 

27 - 28 septembre   26ème DIMANCHE ORDINAIRE 
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Baptème : 
 
Victoria GOUVERNEUR 
 
Funérailles : 
 
Christine FAIGNART 
Marino PICCOLO 
Didier GOBAUX 
Claudine STEVENNE, veuve de Vito MAFFUCI 
Michele CAMERINO compagnon de Giannina 
PROVENZANO 
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Mardi de 9h à 13h 
Mercredi de 9h à 12h et de 12h30 à 14h30 

Jeudi de 9h à 10h et de 14h à 16h 

Vendredi de 9h à 12h 

Mardi de 9h à 13h 
Mercredi de 9h à 12h et de 12h30 à 14h30 

Jeudi de 9h à 10h et de 14h à 16h 

Vendredi de 9h à 12h 

Mardi à 17h30 
Vendredi à 17h30 

 
Baptème : 
 
Noah FRANZ 
 
Funérailles : 
 
Rudy BECKERS 

 
Baptêmes :  
 
Rosalia BECKER 
Nando CAMARATA 
Gabriel KARAVOKYROS 
Mélinda BUELENS 
 
Funérailles : 
 
Huguette DE BLOCK, épouse de Daniel DOUILLET 
Georgette FOSTIER veuve de Jean-Louis DELABIE 
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Baptême :  
 
Théodore GEORGE 
 
Funérailles : 
 
François DERCQ, veuf de Marie-Paule BOTILDE  
Marguerite LEBLANC, veuve de Emile JORIS 
 
Mariages : 
 
Nicolas FRERE et Audrey SCHTICKZELLE 
Christophe CECILIOT et Jessica PEVENAGE 
 

Baptêmes : 
 
Edouard COHARD 
Lola, Victoria, Llyanna DIVERS DEBRUYNNE 
Matélio AMICO 
 
Mariage : 
 
Roman DZIERCHEIAREX et Rosalie ANZALONE 
Istvan DAHY et Tiffanie DE VOS 
Funérailles :  
 
Martine BLOUQUIAUX, veuve de Jean-Michel 
BARBIER 
Valentine BLAISE, veuve de Georges BOUFFIOUX 
Jeanne SOUPHY, veuve de Léonce BERTIN 



 

 

 

Un vin de Majesté … 

 

« Mon âme est une infante en robe de parade,    
   Dont l’exil se reflète, éternel et royal, 
   Aux grands miroirs déserts d’un vieil Escurial, 
   Ainsi qu’une galère oubliée en la rade. » 
                                                  Au Jardin de l’Infante – Albert Samain 
 
« Je marche avec un glaive enfoncé dans mon cœur. » 
                               La Reine morte (réplique de l’Infante) – Henry de Montherlant 
 
   
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
      Un vin de Majesté… 
 
Bien au-delà de vous, j’ai vu le Créateur*, 
Princes de ma jeunesse, aux sources éternelles  
Maintes fois crucifiée, -n’aviez de fraternelles 
Qu’approches d’égoïstes, de vils fascinateurs, 
 
Vous offre mon pardon, le collier de mes larmes, 
Parure d’éphémère… Rien ne dure ici-bas, 
Quel que soit le souhait, si fort fut le combat ! 
Ne veux être de celles dont on craint les alarmes… 
 
Soif de mon réconfort ? Irez, vous abreuver 
Aux nectars de jouvence, ô gourmands éprouvés ! 
Faim du pain de la Vie ? Que mûrissent semences. 
 
De partage et de paix pour l’ultime moisson** 
Aux chants de l’allégresse ! Versez, beaux échansons*** 
De l’Immortalité, breuvages dans nos coupes****. 
                                                                                                                                                                   
                                                                                                               
            
 
 
 
 
      Christiane Bodart, 
                                                                                                                          
      Ce lundi 3 août 2009         9 



 

 

                                        
*Dieu : « le Tout Autre » 

** voir Matthieu, 23, 24-30, 36-43 et Psaumes 126, 5 

***La coupe d’amour ou de vin ou « le vin de la joie » sont octroyés aux saints privilé-

giés, au Paradis : « Les saints venus de loin, déposent leurs bâtons à la porte et sont 

admis à entrer pour boire le vin, versé dans la coupe par des échansons (les Anges) ; 

puis ils reçoivent, à la lueur des cierges, la salutation d’un être mystérieux, apparu 

soudain, sous les traits d’un jeune homme d’une beauté solennelle : et ils se proster-

nent devant cette idole qui recèle l’Essence divine. La coupe, symbole de la prépara-

tion à la communion dans l’adoration et l’amour. 

****D’abondance évidemment ! 

 
 
 

LE MIROIR 

 

Une fois de plus, j'avais dit non et comme d'habitude, j'en éprouvais une certaine fierté. Depuis 

l'enfance, je trouvais toujours un bon prétexte pour échapper à une corvée. Dresser la table, 

ranger, cirer les chaussures de la famille, ce n'était pas pour moi ! En tant qu'aîné, n'avais-je 

pas mieux à faire : lire, contrôler un devoir, préparer un exposé ou simplement rêver. 

  

À trente ans, il était rare que quelqu'un ose encore me demander un service. Aujourd'hui, n'ai-je 

pas refusé de rester plus tard à l'agence pour remplacer une collègue dont le père se meurt ?  

J'ai prétexté que je devais reprendre mon neveu à l'école, ce qui est faux évidemment. 

 

En m'arrêtant devant le miroir des toilettes je n'ai vu que le mur derrière moi. Je me suis dé-

placé, me suis mis sur la pointe des pieds, en vain ! J'ai entendu distinctement le miroir qui m'a 

dit : "Nul n'est aidé par toi. Pourquoi ferais-je autrement ?"  

 

Le lendemain, mon réveil a fait grève lui aussi, puis ce fut le tour de mon GPS ! Et j'ai donc 

raté un rendez-vous important. 

 

Et si les objets refusaient dorénavant de m'aider ? 

 

           Micheline Boland  
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Rimes sans raison 

 

« Homme 
   Tu as regardé la plus triste la plus morne 
 De toutes les fleurs de la terre 
   Et comme aux autres fleurs tu lui as donné un nom 
 Tu l’as appelée Pensée* 
  Pensée 
C’était comme on dit bien observé 
  Bien pensé »… 
                                     Fleurs et couronnes – (Paroles) de Jacques Prévert  
 
 
      
 
 
 
 
      Rimes sans raison       
 
 
Avec tes cinq pétales, aux couleurs violacées, 
Tu inspires, la sagesse et la modération, 
Fleur des plus humbles, comme en méditation… 
«Cogito ergo sum»**,  tendre plante herbacée ! 
 
Je te préfère, modeste, et presque sans éclat, 
Quand surgit le printemps ou s’effeuille l’automne. 
Que mûrissent les fruits ou que l’orage tonne, 
De t’admirer vraiment, mes yeux ne seront las ! 
 
Au jardin de mon cœur, je te veux ingénieuse, 
Toute de doux partage et plus que chaleureuse, 
Multipliée, sans fin jusqu’à l’éternité. 
 
Pour que bien au-delà du vécu sur la terre, 
L’on cultive en ton nom, plutôt que de les taire, 
Des paroles de paix et de fraternité ! 
                                                                                          
                                                                
 
            
 
 
 
 
           
          Christiane Bodart, 
                 Ce mardi 21 août 2007 
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*Les violettes et les pensées sont parfois appelées « Herbes de la Trinité »… 
 
** « Je pense, donc je suis »   est une formule latine forgée par le philosophe René Descartes. 
Elle exprime la première certitude qui résiste à un doute méthodique. Cherchant à refonder entiè-
rement la connaissance, Descartes souhaite lui trouver un fondement solide, absolument certain. 
Cette recherche l’amène à la conclusion que seule sa propre existence, en tant que « chose qui 
pense » est certaine au départ. C’est cette découverte qu’exprime le « cogito »… 
   Ce n’est qu’en 1644, dans les Principes de la philosophie, que la formule « cogito ergo sum » 
est publiée directement en latin par son auteur… 

 

LA RENTREE 

 
Bonjour à tous ! 
Nous voilà revenus à l'école, remplis de courage, d'envie d'apprendre et de la joie de 
rencontrer de nouveaux copains et de lier de nouvelles amitiés. 
Nous avons passé de belles vacances, soit chez nous avec nos amis, soit dans un autre 
pays, ou encore à la mer. C'était en tous cas fort agréable de passer ce temps avec des 
personnes que l'on aime. Mais voilà, tout a une fin, maintenant, nous allons étudier et 
travailler pour nous construire un bel avenir, et montrer à nos parents que nous les 
aimons, en faisant nos devoirs et en étudiant nos leçons sans qu’ils doivent se fâcher pour 
que nous nous y mettions. 
 
Voici la prière d'un enfant à ses parents, ses professeurs 
 

S'il vous plaît, apprenez-nous l’enthousiasme 

Enseignez-nous l’étonnement de la découverte 
N’apportez pas seulement des réponses, mais 

Accueillez surtout nos questions 

Appelez-nous à respecter la vie. 
 
Apprenez-nous à échanger, à partager, à dialoguer 
Enseignez-nous toutes les possibilités de la mise en commun 
N’apportez pas seulement votre savoir, réveillez notre faim d’être bons 
Apprenez-nous le meilleur de nous-même 
Enseignez-nous à regarder, à explorer le monde 
Appelez-nous à agrandir la vie. 
 
Apprenez-nous le courage et l'envie de vivre honnêtement 
Enseignez-nous la force de combattre le découragement 
N’apportez pas seulement du savoir-faire 
Réveillez en nous le goût de l’engagement 
Accueillez notre créativité pour réaliser notre avenir 
Appelez-nous à embellir la vie. 
 
Apprenez-nous la rencontre avec le monde 
Enseignez-nous à voir et entendre au-delà des apparences. 
N’apportez pas seulement de la cohérence et des bribes de vérité 
Éveillez en nous l'envie de trouver notre place dans la vie 
Accueillez nos erreurs et nos maladresses 
Appelez-nous à entrer dans une vie plus enrichissante 
Vite, vite, il y a urgence !!! 
12 



 

 

Chers parents, chers enseignants, voilà un magnifique rôle que vous jouez chaque année 
depuis bien longtemps. Que cette année soit pour vous, celle d'un nouvel engagement 
encore plus grand, encore plus beau. Et vous verrez que le résultat n'en sera que plus 
beau et plus gratifiant. 
Je vous souhaite à tous une merveilleuse année scolaire ! 
Bon courage à tous, enseignants, parents et enfants                 

                    
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

             Michèle 
 
 

Récolte de bouchons plastiques 

 
 

Bonjour à toutes et tous, 

Le projet de récolte de bouchons plastiques a commencé maintenant il y a un peu plus de 

6 ans. Je vous remercie pour votre participation assidue. Grâce à vous, j’ai pu récolter 

jusqu’à présent presque 1,5 tonne. Nous avons atteint la tonne en février 2023. J’en suis 

maintenant à précisément 480 kg depuis. 

Depuis les changements des productions de bouteilles et bouchons plastiques, le bouchon 

est souvent maintenant attaché à la bouteille. Ce n’est pas très compliqué pour le retirer 

mais il faut y penser. Au lieu de revisser le bouchon, il suffit de tourner le bouchon et de 

tirer.  

 

Bonne récolte 

          

V. Liégeois 

Responsable du relais (dans les environs) pour l’association G.E.H.   
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Chercher d’abord le Royaume de Dieu 

Les lectures du dimanche 3 août nous interrogeaient sur nos priorités dans la vie.  

Le matériel n’y a-t-il pas une place prépondérante, au dépit du spirituel : 

 

• « Que reste-t-il à l’homme de toute sa peine ? » (Livre de Qohèleth) 

• « Recherchez les réalités d’en haut ; c’est là qu’est le Christ » (Saint Paul) 

• « Ce que tu auras accumulé, qui l’aura ? » (Saint Luc) 

 

L’Abbé sylvestre nous interpellait à ce sujet et nous demandait de nous interroger sur nos 

priorités de vie.  Ne nous laissons-nous pas déborder par la recherche de notre bien-être ? 

Et il concluait par « Cherchez d’abord le royaume de Dieu et le reste vous sera donné » 

 

Et cela m’a rappelé un de mes passages préférés de l’Evangile de Saint Matthieu (6, 25-26). 

C’est pourquoi je vous dis : Ne vous souciez pas, pour votre 

vie, de ce que vous mangerez, ni, pour votre corps, de quoi 

vous le vêtirez. La vie ne vaut-elle pas plus que la nourri-

ture, et le corps plus que les vêtements ? 

 

Regardez les oiseaux du ciel : ils ne font ni semailles ni 

moisson, ils n’amassent pas dans des greniers, et votre 

Père céleste les nourrit.  

Vous-mêmes, ne valez-vous pas beaucoup plus qu’eux ? 

 

Cela ne veut pas dire que nous devons négliger de prendre soin de nous, de notre fa-

mille, des autres mais nous ne devons pas nous inquiéter pour l’avenir.  

Dieu veille sur nous et nous aidera dans les épreuves que nous rencontrerons. 

Comme les oiseaux, bâtissons nos nids, recherchons la nourriture mais n’accumulons 

pas des biens dont nous n’avons pas besoin, pensons à nos frères que nous pouvons 

aider en leur apportant ce dont ils ont besoin et fortifions notre confiance par la prière, 

cette rencontre avec Dieu qui nous aime et nous montre le chemin. 

 

Et la suite de ce passage de Saint Matthieu nous donne aussi quelques clés pour mieux 

comprendre le message de Jésus. 

 

Qui d’entre vous, en se faisant du souci, peut ajouter une coudée à la longueur de sa vie ? 

Et au sujet des vêtements, pourquoi se faire tant de souci ? Observez comment pous-

sent les lis des champs : ils ne travaillent pas, ils ne filent pas.  

… 

Ne vous faites donc pas tant de souci ; ne dites pas : “Qu’allons-nous manger ?” ou 

bien : “Qu’allons-nous boire ?” ou encore : “Avec quoi nous habiller ?” 

Tout cela, les païens le recherchent. Mais votre Père céleste sait que vous en avez besoin. 

 

Cherchez d’abord le royaume de Dieu et sa justice,  

et tout cela vous sera donné par surcroît. 

 

     Bonne rentrée      Suzanne 
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Septembre, riche en rencontres… 

 
Bonjour à tous ! Bronzés ou pas...tous frères et sœurs ! 
Le calendrier de septembre nous propose quelques petites haltes sur notre route .. 
En voici quelques-unes. 
 
  3 septembre :   Saint Grégoire le Grand ; Moine bénédictin et contre son gré, il devint pape 

   en 590 mais fut très actif dans sa pastorale. Retenons les mélodies, dites 

   « grégoriennes », si bien adaptées à la louange de Dieu. 

  7 septembre :  sauf imprévu, jour où la canonisation de Carlo Acutis sera célébrée à  

   Rome. Un bel exemple pour les jeunes. 

  8 septembre :  L'Eglise célèbre la Nativité de la Vierge Marie. 

14 septembre :  La Croix Glorieuse : Quel paradoxe de dire qu'une croix est glorieuse !          

   Et pourtant : « Dieu a tellement aimé le monde qu'il a donné son Fils  

   unique »(Jean 3,16). Le Christ a manifesté son amour pour nous jusqu’à  

   accepter le supplice de la croix.... 

15 septembre :  Notre Dame des Douleurs : Saint Jean nous dit qu'elle était debout au  

   pied de la croix.  Tournons-nous vers ceux qui souffrent et sont sans  

   espérance. 

17 septembre :  Sainte Hildegarde de Bingen : (Xllème siècle) abbesse bénédictine aux  

   multiples dons .. prédicatrice, médecin, naturaliste, musicienne, peintre.... 

19 septembre :  N Dame de La Salette : apparition de La Vierge Marie en 1846 à 2 enfants, 

   Elle demande de transmettre à son peuple un appel pressant à la   

   conversion. 

23 septembre :  Saint Padre Pio (+1968) capucin italien qui plaça l'eucharistie et la  

   confession au cœur de son ministère de prêtre.  Il fut marqué par les  

   stigmates du Christ. 

26 septembre :  Saints Côme et Damien : (lVème siècle) 2 frères médecins, morts pour la 

   Foi, près d'Alep en Syrie. 

27 septembre :  Saint Vincent de Paul : grand apôtre de la charité, fondateur des équipes de 

   Saint Vincent dont les membres viennent en aide aux plus démunis. 

29 septembre :   L'Eglise honore les archanges Michel, Gabriel et Raphaël, les 3 anges  

   nommés dans la Bible parmi les 7 qui se tiennent devant Dieu. 

30 septembre :  Saint Jérôme, passionné des Ecritures, auteur de la célèbre « Vulgate »,  

   traduction de la Bible en latin à partir des textes grecs et hébreux et de très 

   nombreux commentaires. 

 
Ce petit aperçu du calendrier liturgique de septembre nous invite à découvrir 
de beaux messages laissés par ceux qui nous ont précédés. 
Leur foi a brillé comme la perle magnifique découverte dans un champ et ils 
font tout ce qu'ils peuvent pour acquérir ce champ. 
 
Pour cela, il faut du temps. Nous sommes parfois trop pressés. Les plans de 
Dieu sont bien plus élevés que les nôtres et ils sont parfaits.   
Nous avons encore tant de choses à apprendre ! 
 
                                             Que Dieu bénisse chacun de nos pas ! 
Cécile de Moreau              15 



 

 

J’AURAIS RÊVÉ… 

 
… Comme Mozart, ou encore mieux Jean-Sébastien Bach, avoir plein de musique 
divine dans la tête et les oreilles, à ne plus savoir que choisir dans mes rayonnages. 
J’aurais aimé composer des airs à élever jusqu’au ciel les âmes et les cœurs. Une 
musique qui appelle un silence profond quand elle se tait, ou un « ouah » que c’est 
beau ! Une musique qui guérit la douleur, qui vous approche de Dieu. 
Au lieu de cela, lorsqu’il m’arrivait de rentrer très tard de réunion et que je chantais à 
tue-tête dans la voiture afin de ne pas m’endormir au volant, je m’essayais à compo-
ser des choses… disons innommables, du style « arguedennes » comme auraient dit 
mes grands-mères wallonnes ! C’est que je n’entends rien de céleste dans mes 
oreilles ! 
Leçon d’humilité. 
  
Quand j’étais gamine et que j’entendais une belle musique symphonique, et surtout 
que personne ne me voyait, je dirigeais l’orchestre de main de maître, on peut le dire. 
Du moins je le croyais dur comme fer. 
Ah, j’aurais rêvé devenir chef d’orchestre. 
Mais comment faire quand on n’est vraiment pas douée, et qu’on double sa qua-
trième année de solfège, plus occupée à rigoler avec ses cousins Lombart, arrivés au 
même niveau, qu’à s’appliquer aux dictées musicales et aux sept clés. 
C’est que je n’ai pas l’oreille absolue, moi, comme mon amoureux et mon papa. 
Bon, il faut encore abandonner cette idée. 
Leçon d’humilité. 
  
Quand on vieillit, beaucoup de souvenirs remontent à la surface… Notamment ceux 
de mes exploits de danseuse (voir remarque sur l’absence de public au paragraphe 
précédent). 
Je vous INTERDIS de rire ! 
Que j’aurais aimé devenir danseuse étoile ! Ma maman, très stricte et sage sans 
doute, n’a pas voulu que j’aille au cours de danse. 
Bon, tant pis, il faudra bien passer à autre chose. 
  
Plus tard, j’aurais aimé apprendre la poterie, l’allemand, la couture et la vie bien rem-
plie de mère de famille, d’épouse de pasteur puis de prof de religion, m’a proposé 
d’autres hobbys, passionnants. 
Leçon d’humilité. 
  
Maman faisait de la tarte avec une pâte à brioche comme base. A tomber. 
Farine, beurre (beaucoup !), sel, sucre, levure, œufs. Je vous passe les détails. 
Pas toujours facile à réussir, mais avec l’expérience, j’y arrive. Je peux quand même 
m’en vanter un peu. 
Donc, je fais des émules : « donne-moi ta recette, stp ». Plutôt que te donner ma re-
cette, je vais te montrer comment faire, car c’est quand même un peu délicat : il faut 
pétrir, mais pas trop, etc., etc. 
On prend rendez-vous, les ingrédients sont prêts, la cheffe va œuvrer de main de 
maître et sans filet et, patatras, rate sa pâte qui ne veut pas s’étendre au rouleau et 
casse avant mise dans la platine à tarte. 
Là, c’est dur de chez dur. 
Depuis, quand je fais de la tarte, j’achète TOUJOURS de quoi faire deux fois la pâte ! 
Leçon d’humilité. 
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Il nous est donné, en vrai cadeau, d’être doués pour certaines choses, modestes ou 
pas, peu importe vraiment. On peut juste avoir la main verte, savoir écouter, cuisiner 
divinement, coudre de manière créative ou composer un opéra. Qu’importe du mo-
ment qu’on s’applique à cultiver ses dons, qu’on les partage généreusement, qu’on 
rende la vie des autres plus belle, plus joyeuse, plus paisible, plus heureuse. 
Et vous l’aurez compris en me lisant, que le petit don qui m’a été fait, réside dans ma 
modeste plume. 
 
En toute humilité. 
 
 
                                                                                                  Yvette Vanescote 

        Eglise Protestante Unie de Belgique 
                                   Charleroi 

 

 

 

La Parole autour de la table

 

Une autre découverte de la Parole de Dieu en groupe accessible à tous.  

 

• Soit jeudi 3 septembre de 13h30 à 15 h au Centre pastoral rue de l’ange 34 Marcinelle 
(en face de l’église St-Martin). 

• Soit mardi 9 septembre de 19h15 à 20h30 au local rue Erasme 27 (anciennement rue 

Defuisseaux) Marcinelle Villette 

 
• Groupe ouvert à tous, on demande de s’annoncer : 
• Abbé André FRIANT.     
• Email: a.friant@skynet.be     GSM 0496/120517 
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Pour mieux comprendre la synodalité 

 
Pour mieux comprendre la synodalité dans le fonctionnement 
du diocèse, des paroisses et Unités Pastorales, je vous présente 
ici un extrait (N° 28) du DOCUMENT FINAL de la 16ème ASSEM-
BLÉE GÉNÉRALE ORDINAIRE DU SYNODE DES ÉVÊQUES 
2025. Le texte n’est pas modifié, j’ai juste mis en évidence cer-
taines phrases et noté quelques insistances en marge de droite.           
     
Abbé André Friant 
 
Signification et dimensions de la synodalité 
 
28. Les termes « synodalité » et « synodal » dérivent de la pratique ec-
clésiale ancienne et constante de se réunir en synode. Dans les tradi-
tions des Églises orientales et occidentales, le mot « synode » se réfère 
à des institutions et à des événements qui ont pris différentes formes au 
fil du temps, impliquant une pluralité de sujets. 
 
 Dans leur diversité, toutes ces formes ont en commun le fait de se réunir 
pour dialoguer, discerner et décider. 
 
 Grâce à l'expérience de ces dernières années, le sens de ces termes a 
été mieux compris et plus largement vécu. Ceux-ci ont été de plus en 
plus associés au désir d’une Église plus proche des gens et plus rela-
tionnelle, une Eglise qui soit la maison et la famille de Dieu. Au cours du 
processus synodal, une convergence a mûri sur le sens de la synodalité, 
qui est à la base du présent document :  
 
la synodalité est la marche commune des chrétiens avec le Christ et 
vers le Royaume de Dieu, en union avec toute l’humanité ; orientée 
vers la mission,  
 
Elle implique  
 
- la rencontre en assemblée aux différents niveaux de la vie ecclésiale, 
l’écoute réciproque, le dialogue, le discernement communautaire, 
- la formation d’un consensus comme expression de la présence dans 
l’Esprit du Christ vivant, 
- et la prise de décision dans une coresponsabilité différenciée.  
 
Dans cette ligne, nous comprenons mieux ce que signifie l’affirmation 
que la synodalité est une dimension constitutive de l’Église (cf. CTI, n. 
1).  
 
En termes simples et synthétiques, on peut dire que la synodalité 
est 
un chemin de renouveau spirituel et de réforme structurelle pour 
rendre l’Église plus participative et missionnaire, c'est-à-dire pour la 
rendre plus capable de marcher avec chaque homme et chaque femme 
en rayonnant la lumière du Christ.  
 
18           Abbé André Friant 

 

L’importance du 

*dialogue 

*Discernement 

*Décision (en-

semble) 

 

 

Une définition :  

 

 

 

Il y a insistance sur : 

- l’aspect commu-

nautaire du discer-

nement 

- un consensus 

- coresponsabilité 

différentiée ( en 

fonction des minis-

tères, mais pas ré-

servée à une seule 

personne) 

 

Une autre défini-

tion :  
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Célébration du 15 août à Notre-Dame des VII Douleurs 

 

Le 15 août, nous nous sommes rassemblés dans l’unique église de notre unité pastorale, 

dédiée à Marie sous le patronage de Notre-Dame des VII Douleurs, pour célébrer l’As-

somption. 

Plus d’une centaine de personnes étaient présentes : des enfants, des jeunes, des familles, 

des parents et des aînés. La messe fut présidée par le père Sylvestre et concélébrée avec 

l’abbé André. 

Nous étions également en communion avec les 19 pèlerins partis à Lourdes, accompagnés 

par notre curé, le père Louis. Deux de nos jeunes néophytes, Valentin et Pauline, ont eu la 

joie d’accompagner les prêtres lors de la distribution de la communion. 

Un grand merci aux chorales des différents clochers venues renforcer celle de La Villette. 

Une pensée toute particulière est allée vers Alain, habituellement responsable de l’anima-

tion musicale, qui n’a pas pu être présent en raison de ses soucis de santé et que nous 

avons porté dans nos prières. 

La célébration s’est conclue à l’extérieur, autour de la statue de la Vierge Marie, avec le 

chant « La première en chemin ». Puis, un verre de l’amitié a rassemblé les fidèles, offrant 

à chacun l’occasion de renouer des liens entre les différents clochers. 

Nous adressons enfin un chaleureux merci à la communauté de La Villette pour la qualité 

de l’accueil et de l’organisation. 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

           

 

 

 

 

 

 

 

                Nicole Stassart 
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L’Assomption de Marie : entre mémoire ancienne et 
proclamation moderne 

 

Chaque 15 août, les catholiques du monde entier célèbrent l’Assomption de la Vierge Marie, 

l’une des plus grandes fêtes mariales. Elle exprime la conviction selon laquelle Marie, au terme 

de sa vie terrestre, a été accueillie par Dieu, corps et âme, dans la gloire du ciel. Le mot « As-

somption », issu du latin assumere (« prendre avec soi »), souligne qu’il s’agit d’une initiative 

divine, et non d’une élévation volontaire de Marie, contrairement à l’Ascension du Christ. 

Des racines orientales 

Aucun texte biblique ne décrit la fin de la vie de Marie. Ce sont des écrits apocryphes, comme 

La Dormition de Marie au Ve siècle, qui racontent qu’elle s’est endormie paisiblement avant 

d’être emmenée auprès de son Fils. 

Dès le IIIe siècle, certaines communautés de Jérusalem lui consacrent déjà une célébration. Au 

VIe siècle, l’empereur byzantin Maurice fixe la fête au 15 août, date liée à la dédicace d’une 

église à Gethsémani. Au siècle suivant, elle se diffuse en Occident et devient obligatoire en 813 

dans l’Empire franc. Progressivement, la fête prend le nom d’Assomption. 

Si Orient et Occident célèbrent le même événement, leur approche diverge : les orthodoxes 

parlent de la « dormition », insistant sur la mort douce et paisible de Marie, tandis que les catho-

liques mettent surtout en avant son élévation glorieuse, sans préciser les circonstances exactes 

de sa mort. 

De la tradition au dogme 

Pendant plus d’un millénaire, l’Assomption fut honorée dans la liturgie sans être officiellement 

définie comme vérité de foi. Longtemps accompagnée de processions et de jeûnes, elle prit un 

nouveau tournant au XIXe siècle, période de forte dévotion mariale. Après le dogme de l’Imma-

culée Conception en 1854, la réflexion théologique s’intensifia. 

Le 1er novembre 1950, Pie XII proclama solennellement le dogme de l’Assomption dans la 

constitution Munificentissimus Deus, affirmant que Marie, « ayant achevé le cours de sa vie ter-

restre, a été élevée dans la gloire céleste en âme et en corps ». Il s’agit du dernier dogme pro-

clamé par l’Église catholique. Les orthodoxes, eux, n’ont pas retenu cette définition, et les pro-

testants, tout en honorant Marie comme mère du Christ, rejettent ce type de dogme marial. 

Une fête toujours vivante 

Aujourd’hui, l’Assomption est célébrée dans le monde entier par des messes solennelles, des 

pèlerinages, des processions et des rassemblements populaires. Dans de nombreux sanc-

tuaires, comme Lourdes, des milliers de fidèles se réunissent chaque année. 

Au-delà de l’aspect liturgique, cette fête garde une portée spirituelle profonde. Pour les chré-

tiens, Marie est la première à partager pleinement la gloire de son Fils et à montrer la route de 

la résurrection promise à l’humanité. Elle demeure pour eux un signe d’espérance et une guide, 

que saint Jean-Paul II appelait « l’Étoile de la nouvelle évangélisation ». 

                   Nicole Stassart 
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Le coin des plus jeunes … à partager en famille 
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Vous ne pouvez servir deux maîtres à la fois
 

Vingt-cinquième dimanche ordinaire C 

Tu peux trouver le récit dans l'évangile de saint Luc, chapitre 16, versets 1-13. 

Aucun domestique ne peut servir deux maîtres à la fois... 

 

Jésus s'était rendu compte que beaucoup de 
gens à son époque vivaient surtout pour l'ar-
gent. 
L'argent était devenu tellement important pour 
eux qu'il était devenu comme un maître qui diri-
geait tout dans leur vie. 
 
Jésus trouvait que tout cela était grave !   

L'argent prenait la place de Dieu. 

 

 
 
 
 
 
 
 
 

 

 

 

CE RECIT EST UNE BONNE NOUVELLE POUR NOUS : 

 

Car Jésus nous aide à ne pas tout confondre. 
Il sait bien que l'on a besoin d'argent. 
Mais l'argent doit rester un serviteur 

car notre maître de bonheur, c'est Dieu ! 
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Une image et une prière pour méditer... 

 

 

 

 

 

 

Jésus, 
Je vais te raconter une histoire: 
Dans le grenier de mon grand-père, 
Dans une vieille malle poussiéreuse, 
J'ai trouvé une petite boussole. 
Grand-père m'a dit: "Je te la donne!" 
J'étais pressé de m'en servir, 
Alors je suis parti me promener dans le 
bois avec des amis. 
Alex avait aussi apporté sa boussole. 
Nous avons marché une bonne heure, 
En prenant plein de petits chemins... 
Nous avons fait exprès de nous perdre. 
Au moment de rentrer, nous avons sorti 
nos boussoles... 
Mais, surprise! 
Chacune marquait une direction diffé-
rente! 
On ne pouvait obéir aux deux à la fois... 
Alors, évidemment, nous nous sommes 
disputés. 
Et puis, nous nous sommes assis au 
bord du chemin 
Et nous avons pleuré car nous étions 
perdus! 
 
Toi, Jésus tu me demandes de te choi-
sir... 
Et je te dis Oui! 
Tu seras ma boussole, mon guide, mon 
maître. 
Tu as été parfait serviteur de Dieu, 
Apprends-moi à faire de même. 
Que ton Esprit me libère 
De tout ce qui m'empêche de te servir 
Et de servir les autres selon ton désir. 
AMEN 
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INVITATION 
Conférence "Le charbon de la reconstruction"  

le 4 septembre à 18h30 
  
 

 

Le Bois du Cazier a le plaisir de vous convier à la conférence "Le charbon de la reconstruc-

tion" autour de l'exposition éponyme, le 4 septembre à 18h30.  

La conférence sera donnée par Pierre Muller, directeur adjoint des collections au War Heri-

tage Institute, commissaire de l’exposition. 

Informations et réservations : en ligne, par mail à reservation@leboisducazier.be ou par télé-

phone au 071/29.89.30. 

PAF: 5€. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
  

L'EXPOSITION "LE CHARBON DE LA RECONSTRUCTION" 

Au lendemain de la Deuxième guerre mondiale, la Belgique obtint en « dommages de guerre 

», de la part des autorités alliées, l’autorisation d’utiliser plus de 60 000 prisonniers de guerre 

allemands dans les mines. Ceux-ci, entre 1945 et 1947, vinrent renforcer, en pleine Bataille 

du charbon, la main-d’œuvre locale. 

En 2025, le Bois du Cazier souhaite rendre hommage aux cinq ressortissants de nationalité 

allemande victimes de la catastrophe du 8 août 1956 et invite à découvrir comment des en-

nemis d’hier sont devenus, dans la peine et le labeur, bâtisseurs d’un avenir commun. 

 

                       Suzanne 
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Pèlerinage Diocésain de Tournai 
UP MARCIMONT 

Lourdes du 13 au 19 août 2025 
 

 

  Notre 1er souper 

Messe d’ouverture à la Chapelle St Joseph 

Notre excursion  

Procession Mariale Procession Eucharistique 



 

 

 


